
Je ne suis en aucun cas favorable au projet Énergie Saguenay de GNL Québec ainsi qu’au projet Gazoduq 

associé, car je crois que le Québec mérite mieux; car je crois que les Québécoises et les Québécois 

méritent mieux. 

 

Qu’est la fierté nationale québécoise sans l’énergie renouvelable et l’hydroélectricité? Elles représentent 

maintenant ce qu’est être Québécois.e au 21ème siècle. Elles ont forgé notre identité et elles continueront 

de le faire si les élue.es ont le courage et le leadership nécessaires pour l’affirmer haut et fort. 

 

Le ministère de l’environnement et le gouvernement auquel il est associé ont maintenant le choix entre 

les visions à long terme et à court terme, entre le passé et le futur, entre l’innovation et la régression.  

 

Le Québec est à la croisée des chemins, la décision qui sera prise par rapport à ce projet entrainera non 

seulement des effets à long terme potentiellement irréparables, mais un dangereux précédent pour des 

projets de même type.  

 

Le compostage municipal est en expansion au Québec et au Canada comme ailleurs dans le monde et les 

déchets organiques étouffent nos sites d’enfouissement comme jamais auparavant. Les compagnies de 

gaz naturel se doivent de transitionner vers le gaz naturel renouvelable et c’est une opportunité 

économique immense pour notre nation, pour les potentiels fleurons qui pourraient y naitre et pour 

l’entreprenariat québécois. Le devoir des institutions publiques est d’accélérer cette transition en créant 

des incitatifs vers la réutilisation des déchets organiques, plutôt que de la ralentir en noyant le marché 

dans une offre indécemment élevée de gaz naturel albertain. 

 

Tout ce qu’il vous faut est un minimum de vision. La vision qui forgera le Québec de demain, qui forgera 

les travailleur.euse.s et les dirigeant.es de la future génération de Québécois fiers des accomplissements 

locaux. 

 

En tant qu’immigrant étant arrivé ici à mes 10 ans, je constate, de jour en jour, les différences marquées 

entre le Canada anglais et le Québec. Lorsque j’ai utilisé « croisée des chemins », il faut l’interpréter 

dans tout son sens. Est-ce que le Québec ne veut rester qu’un outil dans le développement des 

hydrocarbures albertains, ou veut-il réitérer son attachement aux énergies renouvelables et aux 

innovations sociales et scientifiques? Cette décision est cruciale pour l’avenir du Québec comme nation. 
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